
Éducation
Le SNUipp-FSU contre le projet sur les rythmes scolaires 
L’Alsace le 18/01/2013
Le SNUipp-FSU du Haut-Rhin a organisé hier un point presse à Mulhouse pour affirmer son opposition au 
projet de décret du gouvernement sur les rythmes scolaires. Principal reproche au ministre de l’Éducation 
nationale : l’absence de concertation.
« Il y a eu deux instances de concertation, le CSE, Conseil supérieur de l’éducation qui réunit des représentants 
des personnels, l’Association des maires de France, les fédérations de parents d’élèves, et le CTM, Comité 
technique ministériel : les deux instances ont rejeté le projet de décret », souligne François Schverer, 
cosecrétaire départemental du SNUipp 68.
Ce projet comporte notamment le passage à la semaine des quatre jours et demi à partir de la rentrée 2013 
ou par dérogation, à la rentrée 2014, le choix du calendrier étant laissé aux maires. Les communes doivent se 
prononcer avant le 1 er mars 2013.
« Pas une priorité »
Or, le SNUipp-FSU souhaite passer par une consultation dans les conseils d’école. Il a sollicité tous les 
directeurs d’école du département pour l’organisation de conseils d’école extraordinaires sur ce sujet.
Tout en indiquant qu’il n’est pas opposé à une réforme des rythmes scolaires, le SNUipp reproche au projet du 
gouvernement d’en faire une priorité, alors qu’il y a d’autres leviers pour agir en faveur de la réussite scolaire.
« Quid des programmes ? Quid de l’accompagnement éducatif ? Cette réforme peut engendrer des inégalités, 
toutes les communes n’ayant pas les moyens de financer des activités en dehors du temps scolaire. Les 
parents ne sont pas au courant, il y a beaucoup de points à clarifier sur le sujet. »
Le SNUipp n’a pas de proposition concrète sur la question des rythmes scolaires, en revanche, il revendique 
d’autres mesures, notamment la diminution des heures d’enseignement devant les élèves : un passage de 26 à 
24 heures (deux heures restantes devant être dédiées aux réunions de concertation), une revalorisation des 
salaires, un allégement des programmes…
Le syndicat reconnaît malgré tout que le projet du ministre de l’Éducation nationale prend en compte 
certaines de ses revendications, comme la relance de la scolarisation des enfants de moins de 3 ans ou le 
principe « plus de maîtres que de classes ».
« Mais on a toujours dit que les rythmes scolaires n’étaient pas une priorité et que, si on avance sur d’autres 
questions comme la formation initiale et continue des enseignants, la réforme des programmes et une baisse 
des effectifs, on se rendra compte qu’on n’aura pas besoin de revenir sur la semaine de quatre jours », indique 
Jean-Marie Koelblen, secrétaire départemental FSU.
Le syndicat organise un rassemblement le mercredi 23 janvier devant l’inspection académique à Colmar à 14 h 
(rue Henner) puis devant la préfecture à 15 h (rue Bruat) pour manifester contre le projet de la réforme du 
rythme scolaire, elle invite « toutes les personnes concernées par la question » à rejoindre les manifestants. 
FO participera également à cette action.
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